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EDITO - Foi  et  Société 
 

 

Différents mais ensemble 

Le mois de janvier est celui de l’unité des chrétiens, c’est le mois de 

la célébration du dialogue entre les Églises, du rapprochement entre 

chrétiens dans le sens de l’enseignement du Christ : « Qu’ils soient 

Un ». La célébration de la semaine de l’unité des chrétiens (Du 18 au 

25 janvier) nous donne l’occasion de parler du rapprochement et de 

l’unité non seulement entre chrétiens mais aussi entre les religions 

chrétiennes et les autres croyances et convictions. Entre chrétiens, 

après les différentes séparations en Orient (En l’an 431 au concile 

d’Éphèse qui a donné naissance à l’Église assyrienne d’Orient, en 451 

au concile de Chalcédoine avec les Églises orientales orthodoxes et 

en 1054 avec le schisme d’Orient), au XVIème siècle, en Occident, 

naîtra le protestantisme avec tous les courants dérivés de ce 

mouvement. Après plusieurs tentatives de rapprochement qui ont 

souvent engendré des conflits armés et même approfondi les 

divisions, à partir de 1910 mais surtout après les deux grandes 

guerres, les chrétiens comme les non chrétiens ont compris 

l’importance de l’unité, du dialogue et du rassemblement.  

C’est dans ce contexte que naîtra en 1948 le Conseil Œcuménique 

des Églises (COE). Dans le monde profane et politique, les peuples, 

les nations se rassembleront au sein de grands organisme et 

structures (c’est le cas de l’ONU en 1945). Depuis le concile Vatican 

II (1962-1965), l’Église catholique a entamé plusieurs dialogues avec 

les Églises et les différentes communautés chrétiennes, ce qui a 

donné lieu à des rapprochements qui nous font oublier les conflits 
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entre chrétiens. De même depuis ce concile, l’Église catholique à 

travers plusieurs canaux est en dialogue avec des religions non 

chrétiennes. C’est dans cette dynamique que se situent les 

rencontres et les gestes avec d’autres convictions et pensées. Le 

contexte mondial actuel nous invite à promouvoir l’unité tant au 

niveau religieux que profane, à favoriser le dialogue théologique, le 

dialogue interreligieux et le dialogue interconvictionnel pour léguer 

aux générations à venir un monde dans lequel la différence de 

pensées et du croire ne conduit plus à l’extrémisme. 

Nous sommes dans un monde dans lequel les différences au niveau de 

la foi et de la pensée doivent être considérées comme des lieux de 

dialogue et d’échanges et non des lieux d’exclusion. Tout le monde ne 

deviendra pas chrétien, tout le monde ne pensera pas la même chose 

mais tous et toutes nous sommes appelés à un vivre ensemble qui est 

une des caractéristiques de l’humanité. L’histoire nous invite à 

comprendre que les différences d’hier considérées comme des 

divergences radicales peuvent devenir des années ou des siècles 

après, des différences légitimes qui peuvent conduire à des 

consensus différenciés. 

Dans les familles, dans les cercles de rencontres et dans les 

communautés religieuses, faisons des différences une richesse car 

le dynamisme de la société s’enrichit de contradictions, de 

différences et non dans « la mêmeté ». 
Père Marius 

  



 

4 
 

 

Formation chrétienne : Approfondissement de la Foi 
 

Vivons l’année jubilaire : « Pèlerins d’Espérance » 
 

De tradition biblique et chrétienne, une année jubilaire nous permet 

de vivre spirituellement un moment fort afin de bénéficier des 

grâces. Dans la nuit du 24 décembre 2024 lors de la célébration de 

la nativité de notre Seigneur, avec l’ouverture de la porte sainte, 

nous sommes entrés dans la commémoration de la 2025ème année de 

la naissance du Christ. La thématique sur laquelle est portée cette 

année jubilaire est l’espérance, d’où le thème « Pèlerins 

d’espérance ». Malgré tous les gestes et actes qui rassurent, qui 

redonnent joie depuis les deux grandes guerres et d’autres crises, 

malgré le sourire et les efforts que beaucoup font en famille, dans 

les groupes et dans notre monde, il est important de noter que 

beaucoup reste à faire, notre société a besoin d’espérance. Pour 

vivre cette année jubilaire, nous avons choisi de faire un parcours 

avec vous à travers notre journal en publiant des documents et 

autres outils concernant cet évènement. Pour nous donner des 

pistes qui nous permettront de mieux comprendre et vivre cette 

année jubilaire, le Pape François a publié une Bulle d’Indiction qui a 

pour titre : « Spes non confundit » ou « l’Espérance ne déçoit pas ». 

Chaque mois, nous allons relire avec vous ce document. Méditons 

ensemble en ce mois de février les deux premières parties du 

document. 
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• Message du Pape 

1. « Spes non confundit », « l’espérance ne déçoit pas » (Rm 5, 5). 

Sous le signe de l’espérance, l’apôtre Paul stimule le courage de la 

communauté chrétienne de Rome.  L’espérance sera également le 

message central du prochain Jubilé que le Pape proclame tous les 

vingt-cinq ans, selon une ancienne tradition. Je pense à tous 

les pèlerins de l’espérance qui arriveront à Rome pour vivre l’Année 

Sainte et à ceux qui, ne pouvant se rendre dans la ville des apôtres 

Pierre et Paul, la célébreront dans les Églises particulières.  Qu’elle 

soit pour tous un moment de rencontre vivante et personnelle avec 

le Seigneur Jésus, “porte” du salut (cf. Jn 10, 7.9).  Il est « notre 

espérance » (cf. 1 Tm 1, 1), Lui que l’Église a pour mission d’annoncer 

toujours, partout et à tous. 

Tout le monde espère.  L’espérance est contenue dans le cœur de 

chaque personne comme un désir et une attente du bien, bien qu’en 

ne sachant pas de quoi demain sera fait. L’imprévisibilité de l’avenir 

suscite des sentiments parfois contradictoires : de la confiance à la 

peur, de la sérénité au découragement, de la certitude au doute. 

Nous rencontrons souvent des personnes découragées qui 

regardent l’avenir avec scepticisme et pessimisme, comme si rien ne 

pouvait leur apporter le bonheur. Puisse le Jubilé être pour chacun 

l’occasion de ranimer l’espérance. La Parole de Dieu nous aide à en 

trouver les raisons. Laissons-nous guider par ce que l’apôtre Paul 

écrivait aux chrétiens de Rome. 
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Une parole d’espérance 

2. « Nous qui sommes devenus justes par la foi, nous voici en paix 

avec Dieu par notre Seigneur Jésus Christ, lui qui nous a donné, par 

la foi, l’accès à cette grâce dans laquelle nous sommes établis ; et 

nous mettons notre fierté dans l’espérance d’avoir part à la gloire 

de Dieu. […] L’espérance ne déçoit pas, puisque l’amour de Dieu a 

été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été 

donné » (Rm 5, 1-2.5). Nombreux sont les points de réflexion que 

saint Paul propose ici. Nous savons que la Lettre aux Romains 

marque une étape décisive dans son activité d’évangélisation. 

Jusqu’alors, il l’avait exercée dans la zone orientale de l’Empire, et 

maintenant Rome l’attend avec tout ce qu’elle représente aux yeux 

du monde : un grand défi à relever pour l’annonce de l’Évangile qui 

ne peut connaître ni barrières ni frontières. L’Église de Rome n’a 

pas été fondée par Paul. Il ressent le désir ardent de la rejoindre 

au plus tôt pour apporter à tous l’Évangile de Jésus-Christ mort et 

ressuscité, comme annonce de l’espérance qui accomplit les 

promesses, conduit à la gloire et, fondée sur l’amour, ne déçoit pas. 

3. L’espérance, en effet, naît de l’amour et se fonde sur l’amour qui 

jaillit du Cœur de Jésus transpercé sur la croix : « En effet, si 

nous avons été réconciliés avec Dieu par la mort de son Fils alors 

que nous étions ses ennemis, à plus forte raison, maintenant que 

nous sommes réconciliés, serons-nous sauvés en ayant part à sa 

vie » (Rm 5, 10). Et sa vie se manifeste dans notre vie de foi qui 

commence avec le baptême, se développe dans la docilité à la grâce 
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de Dieu, animée en conséquence par l’espérance toujours renouvelée 

et rendue inébranlable par l’action de l’Esprit Saint. 

C’est en effet l’Esprit Saint qui, par sa présence permanente sur le 

chemin de l’Église, irradie la lumière de l’espérance sur les croyants 

: Il la maintient allumée comme une torche qui ne s’éteint jamais 

pour donner soutien et vigueur à notre vie. L’espérance chrétienne, 

en effet, ne trompe ni ne déçoit parce qu’elle est fondée sur la 

certitude que rien ni personne ne pourra jamais nous séparer de 

l’amour de Dieu : « Qui pourra nous séparer de l’amour du Christ ? 

la détresse ? l’angoisse ? la persécution ? la faim ? le dénuement ? 

le danger ? le glaive ? [...] Mais, en tout cela nous sommes les 

grands vainqueurs grâce à celui qui nous a aimés. J’en ai la certitude 

: ni la mort ni la vie, ni les anges ni les Principautés célestes, ni le 

présent ni l’avenir, ni les Puissances, ni les hauteurs, ni les abîmes, 

ni aucune autre créature, rien ne pourra nous séparer de l’amour de 

Dieu qui est dans le Christ Jésus notre Seigneur » ( Rm 8, 35.37-

39). Voilà pourquoi l’espérance ne cède pas devant les difficultés : 

elle est fondée sur la foi et nourrie par la charité. Elle permet ainsi 

d’avancer dans la vie. Saint Augustin écrit à ce sujet : « Quel que 

soit le genre de vie, on ne peut pas vivre sans ces trois inclinations 

de l’âme : croire, espérer, aimer ».   

4. Saint Paul est très réaliste. Il sait que la vie est faite de joies et 

de peines, que l’amour est mis à l’épreuve lorsqu’augmentent les 

difficultés et que l’espérance semble disparaître devant la 

souffrance. Pourtant, il écrit : « Nous mettons notre fierté dans la 

détresse elle-même, puisque la détresse, nous le savons, produit la 

persévérance ; la persévérance produit la vertu éprouvée ; la vertu 
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éprouvée produit l’espérance » (Rm 5, 3-4). Pour l’apôtre, la 

tribulation et la souffrance sont les conditions typiques de ceux qui 

annoncent l’Évangile dans des contextes d’incompréhension et de 

persécution (cf. 2 Co 6, 3-10). On perçoit dans ces situations une 

lumière dans l’obscurité. On découvre comment l’évangélisation est 

soutenue par la force qui découle de la croix et de la résurrection 

du Christ. Cela conduit à développer une vertu étroitement liée à 

l’espérance : la patience. Dans un monde où la précipitation est 

devenue une constante, nous nous sommes habitués à vouloir tout et 

tout de suite. On n’a plus le temps de se rencontrer et souvent, 

même dans les familles, il devient difficile de se retrouver et de se 

parler calmement. La patience est mise à mal par la précipitation, 

causant de graves préjudices aux personnes. En effet, l’intolérance, 

la nervosité, parfois la violence gratuite surgissent, provoquant 

l’insatisfaction et la fermeture. 

De plus, à l’ère d’internet où l’espace et le temps sont dominés par 

le “ici et maintenant”, la patience n’est pas la bienvenue. Si nous 

étions encore capables de regarder la création avec 

émerveillement, nous pourrions comprendre à quel point la patience 

est décisive. Attendre l’alternance des saisons avec leurs fruits ; 

observer la vie des animaux et les cycles de leur développement ; 

avoir le regard simple de saint François qui, dans son Cantique des 

créatures composé il y a exactement 800 ans, percevait la création 

comme une grande famille et appelait le soleil “frère” et la lune 

“sœur”.  Redécouvrir la patience fait beaucoup de bien à soi-même 

et aux autres. Saint Paul recourt souvent à la patience pour 

souligner l’importance de la persévérance et de la confiance en ce 
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que Dieu nous a promis, mais il témoigne avant tout que Dieu est 

patient avec nous, Lui qui est « le Dieu de la persévérance et du 

réconfort » ( Rm 15, 5). La patience, qui est aussi le fruit de 

l’Esprit Saint, maintient vivante l’espérance et la consolide en tant 

que vertu et style de vie. Apprenons donc à souvent demander la 

grâce de la patience qui est fille de l’espérance et en même temps 

la soutient. 

 

Pistes d’échanges 

 

1. Quelle sont les paroles fortes que nous pouvons tirer de 

cette partie du message du Pape sur l’espérance ? 

2. Comment mettre en pratique les paroles qui nous ont 

touchées dans ce message ? 

3. Et si on posait un geste pour redonner l’espérance à 

quelqu’un dans notre entourage ? 
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VIE DANS L’EGLISE ET LE MONDE 

 

La Chandeleur 

De même que la fête de l’Epiphanie se résume dans le public aux 

galettes des rois, la fête de la Chandeleur, le 2 février, est 

présentée comme la journée des crêpes.  Sans rien retirer au côté 

convivial de ces coutumes populaires et traditionnelles, il vaut 

pourtant la peine de remonter aux origines hébraïques de cette 

célébration qui intervient 40 jours après la naissance de l’enfant. 

Il plane une sorte d’ombre sur la signification de la Chandeleur.  

Beaucoup de gens ignorent que cette fête est liée au mystère de 

l’enfance de Jésus-Christ. 

C’est ainsi que Jésus a été présenté au Temple de Jérusalem par ses 

parents afin d’accomplir la prescription de la loi de Moïse. L’évangile 

insiste sur diverses phases du rituel juif pour bien montrer 

l’insertion de Jésus dans la vie religieuse de son peuple, en d’autres 

termes, manifester l’incarnation du fils de Dieu. 

La Chandeleur tire son nom du latin et signifie fête de la lumière. 

Plus tard, on nomma ainsi la présentation de Jésus au temple en 

raison des bougies portées en procession. Elle a été célébrée très 

tôt en Orient puis en Occident à des dates variables en fonction de 

celle de la Nativité. Non seulement, il a été insisté sur l’insertion de 

Jésus dans la vie religieuse du peuple juif, mais la présentation a été 

l’une des plus anciennes solennités mariales, dès le 7ème et 8ème siècle. 
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Dans le livre de l’Exode, on parle de « matsos ougot , des galettes 

rondes qui seront utilisées dans les rites du temple et aboutiront 

logiquement par la suite au pain eucharistique. 

31 jours après sa naissance, Jésus est porté au temple pour sa 

présentation. « Tout mâle premier-né sera consacré au Seigneur » 

(Exode 13,2) C’est le rachat du premier-né pour le rachat d’Israël, 

« Israël, lumière des nations », c’est pourquoi dans le Temple, 

l’enfant est présenté face à la menorah, chandelier à 7 branches 

veillant sur l’arche d’alliance et diffusant la lumière d’En Haut dans 

le sanctuaire. 

La Chandeleur commémore ainsi la présentation de Jésus au Temple 

et célèbre Jésus-Christ comme lumière du monde. 

 

 
 

Laurence 
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PASTORALE DES JEUNES 
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FRANC SUCCES DE LA PREMIERE FÊTE PATRONALE 
 

Notre évêque, Luc Terlinden, étant souffrant, c’est Monseigneur 

Jean Kockerols, évêque auxiliaire de l’archidiocèse qui l’a remplacé 

au pied levé.  Après la bénédiction du panneau et de la croix, une 

célébration nous a réunis. Cette messe festive était un événement à 

la fois spirituel et social où la communauté et la musique se 

rencontraient. 
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Un délicieux repas nous a réunis à la salle Notre-Dame du Chenois où 

nous avons vécu un moment très convivial. 
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Laurence 

 

 

PREPARATION AUX BAPTÊMES 
 

Paroisses Saint François d'Assise et Saint Paul 
 

Lors d'une demande de baptême par une famille, deux rencontres 

s'imposent avant la célébration proprement dite. 
 

• Le premier contact se fera verbalement et physiquement chez le 

Curé : Père Marius N'GUESSAN au 0492/100711, lequel 

remettra à la famille une fiche « demande de renseignements » 

à compléter et à remettre à la personne de référence  

• Ensuite, la famille du (des) futur(s) baptisé(s), en vue d'une 

préparation complète à cette célébration devrait se présenter à 

la Paroisse de Saint François d'Assise, selon l'agenda ci-dessous 

(ceci concerne les deux Paroisses) : 
 

le dimanche 2 mars 2025 à 14 heures : 

pour les baptêmes programmés en avril et mai 2025 ; 

le dimanche 4 mai 2025 à 14 heures : 

pour les baptêmes programmés en juin et juillet 2025. 

 

NB : Il n'y aura pas de baptême en août 2025. 
 

• Les baptêmes à Saint François d'Assises sont tous célébrés le 

dimanche matin, durant la messe dominicale de 9H30. 
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Tandis que les baptêmes à Saint Paul sont tous célébrés un 

samedi ou dimanche après la messe. On peut le célébrer à la 

messe. 

• Personne de référence pour les préparations à l'église (les deux 

paroisses confondues) : 

Mme Marie-Bernadette MAQUET au 0479/021970. 

 

 

HORAIRE DES MESSES A SAINT PAUL 

 
 

Samedi  19h Messe 

Dimanche  11h  Messe 

------------- 

Lundi  11h  Messe célébrée par Père Jean 

Mardi 19h Messe suivie d’un temps d’adoration d’ ¼ h  

Au cours de cette messe un enseignement est 

donné sur les fondamentaux de la vie 

chrétienne. 

Jeudi 8h30 Messe suivie du chapelet et non plus 10h 
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HORAIRE DES MESSES A SAINT FRANÇOIS 

 

Mardi : Messe à la résidence Château Chenois à 15h00 (Maison de 

repos). Cette messe est ouverte à tous. 

 

Jeudi : Messe à 18h00 

 

Samedi : Messe à 18h00 

 

Dimanche : Messe à 9h30 

 

Cette page a pour but de nous informer sur les activités entre les deux 

paroisses mais aussi informer sur ce qui se fait dans chaque paroisse. 

 

Activités pastorales communes : Saint François et Saint Paul 

 

Adoration mensuelle du saint sacrement Saint François et Saint 

Paul. A partir du 1er mars, chaque 1er samedi du mois, un temps 

d’adoration silencieuse du saint sacrement aura lieu à l’église saint 

François de 10h00 à 12h00 pour les deux paroisses. 

C’est un moment de prière personnelle. Chacun viendra à son rythme 

et à son heure. Une liste sera ouverte à l’entrée de nos églises pour 

les inscriptions afin d’assurer une présence continue durant le 

temps de l’exposition du saint Sacrement. 
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Tous les deux mois, il y aura un temps d’écoute spirituelle et de 

réconciliation dans les deux paroisses. 

Dates pour le mois de février : 

Samedi 15 février de 16h00 à 17h45 à St François 

Vendredi 28 février de 20h00 à 21h30 à St Paul 

 

Agenda du mois de février 2025 

 

Mercredi 12 février à 20h00 : Réunion des EAP de Saint 

François et de Saint Paul à la cambuse. 

Mercredi 19 février à 20h00 : Réunion de l’Equipe d’Animation 

Pastorale à la Cure 

Jeudi 20 février à 20h15 : Réunion du Conseil de l’Unité Pastorale 

à la paroisse saint Joseph. 

 

 
 

Nous avons célébré les funérailles de Marica Fabris, veuve d’Emile 

Verhaegen et celles de Guy Krischer. Portons-les dans nos prières 

et confions leurs familles et proches à Dieu. 

 

Sont entrés dans la Maison du Père… 
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Hommage à Guy Krischer qui nous a quittés en ce début de 

janvier 2025 

 

La création en 80 et 81 des Jeunes Chrétiens en Route est l’objet 

des premiers contacts que j’ai pu avoir avec Guy. 

J’ai été installé comme curé de Saint Paul le 1er premier avril 1990. 

En mai, je suis allé rejoindre les 12 confirmands de cette année, en 

retraite chez les aumôniers du travail à Ohain.  J’y ai fait la 

connaissance des catéchistes dont Mady Krischer. Mission 

accomplie comme catéchistes accompagnant les enfants depuis 2 

ans. Très rapidement la question se pose : ‘leur formation de la 

catéchèse achevée, ils en ont une connaissance certes, mais 

maintenant comment assurer la persévérance. On en reparlera ! Et 

quelques semaines plus tard a mûri la nécessité d’assurer que la 

connaissance se mue en un vécu chrétien. Les confirmés sont en   

voie de commencer le secondaire : faut-il encore amplifier leur 

connaissance ? Non, ils doivent être plus actifs eux-mêmes dans le 

cadre d’échanges au sein d’une équipe encadrée par des parents, si 

possible jeunes eux aussi. Mais il faut un tant soit peu organiser les 

sujets de discussion. Pour ce faire, Guy Krischer en grand lecteur 

qu’il était déjà, pourrait donner des idées’ : exemple : une phrase 

percutante pour le sujet abordé et ainsi partagée avec les jeunes, 

des recommandations d’articles de presse et autres permettant 

pour les ‘parents’ de se donner des idées comment aborder le sujet. 

Et Guy se met au travail. 

Quant au profil de jeunes adhérents à faire partie des JCR : ils 

prennent eux-mêmes l’engagement de solliciter pour en faire partie 

et la perspective est donnée : jusqu’en classe terminale du 

secondaire ! Le but est d’être à l’écoute des jeunes quant aux 

questions de vie qu’ils se posent en cet âge de l’adolescence et d’en 
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partager avec les coéquipiers, les ‘parents’ sont des facilitateurs du 

dialogue, chargé de leur propre expérience de chrétien. Le rythme : 

une petite dizaine de réunions dans un cadre d’accueil chez les 

parents, autour d’un repas convivial léger. Je prends l’engagement 

de ne jamais m’enquérir du déroulement de qui a été dit et par qui 

afin de garantir la libre expression des participants. C’est dans ce 

cadre-là que Guy avec assiduité se met au service en donnant des 

indications pour le dialogue, qui est le but de la réunion. Guy aidé de 

son épouse Mady en fait une œuvre consistante. Le succès est 

assuré : progressivement, année par année, des engagés en font la 

bonne publicité si bien qu’après un certain temps il y a une dizaine 

d’équipes qui fonctionnent ainsi : il faut dire que le nombre des 

confirmands est passé de 12 à 55. Belle réussite aussi pour le week-

end de fin d’année réunissant toutes les équipes. Merci pour tous et 

chapeau pour Guy. 

Guy par la suite sous le pastorat de Jean-François fait partie d’un 

groupe de paroissiens échangeant sur ce qui paraît dans la 

littérature. Guy est partie prenante, son savoir apprécié, seule sa 

surdité croissante au cours des années rend difficile la 

compréhension des échanges. 

Guy a été responsable des NSP pendant des années avant que 

Joseph ne prenne la suite. Sa femme et lui ont également compté 

pendant des années les collectes des messes tous les week=ends. 

Guy est venu me rejoindre à la maison de retraite et de soins le 

Gibloux à la fin de la pandémie de 2020. Ayant fait une chute en 

décembre, il sera hospitalisé à Braine où il décédera. Merci, Guy, 

pour ce que tu as fait et pour ce que tu étais. 
Père Jean De Wulf 
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Equipe des prêtres à Saint Paul 
 

Curé : 

Père Marius    0492/10.07.11 nguessan.nguessanmh@gmail.com 

Prêtre bénévole 

Père Jean DE WULF               jeandewulf32@gmail.com  

 

Secrétariat :  02/354.02.99 
 

Permanences Claire Van Brussel :  Mercredis de 9h à 12h 

N’hésitez pas à appeler Père Marius au n°  0492/10.07.11 

 

paroissestpaul.waterloo@gmail.com  
 

Pour les demandes de messe et intentions : 15 euros à verser au 

compte ci-dessous.  Contactez le secrétariat ou Père Marius pour 

plus d’informations. 

 

Compte financier BE 06-0682-0436-8822    

 
Membres actuels de l’EAP : 
 

Père Marius Hervé, Bruno CHARPENTIER, Carlos Gustavo 

MARTINEZ PEREDO, René LEONARD, Serge MBALA, Claire VAN 

BRUSSEL, Olivier VAN FRAEYENHOVEN, Yves VERSCHUEREN  

mailto:nguessan.nguessanmh@gmail.com
mailto:jeandewulf32@gmail.com
mailto:paroissestpaul.waterloo@gmail.com

